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dLA x GL01nE est un mot qui cherche vainement son sens dans 'le délire de l'ina-
gin a-tion mnalade>.

" L'1 ITIest un cadavrecexhiumé du tombeau, vendu au moi qui, disséqueur habile,
Vétend sur la dalle de l'anphithéâtre, .fouille ses entrailles avec son scalpel, coupe,
déchiquette, étudie, etfßnit' ar abandonner le tout quand il est las.d'opérer sur des
lambeaux pouris"

" Unfou.........."
Un tison ardent-qui roula. tout Acoup sur mon pied nie rappela au inonde

extérieur.
Vainement, lorsque j'eus repouss6 l'importun, voulus-je de nouveau, appliquer

mon oil au verre de la mîerveilleuse lunette...Le mirage s'ùtait àvanoui,
Désespéré (le n'avoir pu lire l'importante définition, qui m'aurait sans doute.

donné la solution du problême de Pharmonie sociale, je me levai avec impa-
tience, pestant contre le feu et toutes les commodités qu'il procure.

Après trois ou quatre allées et veines, dans ima clambre;je u'arrêtai, sas y
songer, à une fenêtre.

Il neigeait, neigeait toujours, et toujours s'opérait paisiblement la fonte des
étoiles floconneuses.

Une marc d'eau croupissante stagnait alors dans un coin de la rue.
Vint à passer une fenne. '

A peine son corps était-il couvert de haillons adipeux.
Il neigeait, neigeait toujours, et toujours s'opérait; sans;bruit, la fonte des;étoi-

les floconneuses.
P~ouruoi pris-jei un intêrt soudain Itconsidérer cette pauvre créature?
Pourquoi. neigeait-il toujours ? pourquoi toujours, sans:bruit, stopérait la fonte

dés étoiles floconneuses ?
Inscnséqui veut remonter aux causes des sympathies ou autipathies spontanées!
Elle avait dû être bien belle, cette femme!l
Sur son visage flétri on -découvrait des miondes de doPleurs; Le soc des mi-

sres avait labouré ses jouesSaaigries, dont le ps
d'un incarnat violacé.

Que d'afflictions, grand Dieu:! vousaviez'entassés sous cette frêle enveloppe!
Et il neigeait, neigeait toujours, et toujours s'opérait, sans bruit, la fonte des

étoiles floconneuses.
Je me rappelai es versets des Psaumes de la pénitence.-

Je m'puise a.force de gémir,; toutes les nuits,. je baigne mon lit de mes
larmes, je larrose de mes pleurs."

"Alesyeux sont éteints par les ehagrins; je ne fais queveiller 'au milieu.de
mnes ernnmis."

Cependant frissonnante de froid, dç faim...peut-être, la- misérable s'était
arrêtée devant la marre d'cau.

Et toujours tombait,. tombait. la neige et toujours s'opérait, sans bruit, la
foute des étoiles floconneuses.

Une insouciante paquerette voletait au-dessus du bourbier, cherchant -à résister:
à la fascination.

Le regard de la mendiante s'était rivé à elle, avec une fiévreuse.anxi6t.: Un
moment elle étendit la main' pour saisir la capricieuse sylphide,mpais celle-ci
glIssa.entre ses doigts .desséchês; .papillonna, coquetta cinqi secondes sur3'abîmei
lutiha encore, fit miroiter ses vaporeuses paillettes- et.nfin, selaissa choir- dans,
l'impuir tomibeau,de.scs sœurs.-ý_

L' i"de. la.fe'm'e nlaù quittait,pas;' , . '.

Et il nei'ait, neijgeait toujors, et toujoursus'oprat,sans t, aoeds
toiles floconneuses.


